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Aventuriers de la science […]


nous trouvons plaisir à […] :


la fatigue, le danger parfois,


le froid, le chaud, l'inconfortable,


la fraternité humaine, la vérité.


Ce sont là le sel sans quoi cette recherche


n'aurait pas son étonnante saveur […]


la passionnante enquête du savoir :


savoir, comprendre notre étonnant univers,


notre univers immense


et notre univers ultra-microscopique,


notre univers minéral et le fabuleux,


le miraculeux univers de la vie.





Haroun Tazieff


L'Aventure et la science et la poésie ; 1978




INTRODUCTION


Ce guide de randonnée en Éthiopie veut sensibiliser aux beautés de la nature, pousser chacun à partir à la découverte de la faune et de la flore éthiopienne. La marche peut être un engagement physique mais peut aussi offrir le temps de « ralentir, contempler, s’immobiliser, observer afin de mieux comprendre l’importance cruciale de nos écosystèmes terrestres habités par une myriade d’organismes en interaction » (Lamarre & Baraloto 2016).


Construit autour d'un ensemble de plans topographiques et d'accès, de fiches d'illustrations liées aux sciences naturelles, cet ouvrage tient dans la poche tout en donnant des connaissances référencées et une autonomie dans l’exploration des zones situées à moins de 300 km de la capitale éthiopienne : Addis-Abeba.


Il se compose de trois livrets indépendants organisés selon les points cardinaux. Ce premier volet « Au Nord d’Addis-Abeba, balades naturalistes » est l’émergence d’une série poursuivie par « A l’Est d’Addis-Abeba, balades naturalistes », « A l’Ouest d’Addis-Abeba, balades naturalistes ». Et le Sud d’Addis-Abeba direz-vous ? Principalement occupée par les lacs de la vallée du rift, la zone offre de belles observations naturelles, mais dans des conditions plus faciles d’accès où la randonnée sportive se justifie moins.


Ce guide se destine aux francophones confrontés à la rareté de données disponibles sur cette contrée qui cache de nombreux trésors environnementaux, et aux observateurs de la nature, néophytes ou confirmés, qui se font plaisir lors des activités de plein air.




Présentation des AUTEURS


Yohan Juin est enseignant des Sciences de la Vie et de la Terre en collège et lycée.


Engagé dans le développement de l’éducation aux sciences, il forme aux ressources locales des régions où il enseigne et met en œuvre des projets associant l’éducation avec : l’Entomologie, la Paléontologie, le Développement Durable.


Sa passion des grands espaces naturels et son attraction pour les activités de plein air, l’ont conduit à parcourir les écosystèmes de Guyane française et d’Éthiopie. Ses six années passées à crapahuter et bivouaquer des hauts-plateaux éthiopiens à la dépression Afar ont comblé sa curiosité et ont motivé le partage de cette expérience à travers ce guide.


Julien Holtz a passé son enfance en Afrique. De ces racines sont nées un attachement à ce continent et une appétence pour les sciences naturelles.


Formé à la biologie générale et à la géologie, il s’intéresse particulièrement aux interactions des plantes entre elles et avec leur milieu. Ceci le conduit notamment à s’impliquer, au sein de ses missions au Ministère de l'Agriculture, dans le suivi des populations d’abeilles.


Passionné par l’étude des plantes grasses et cactacées mais surtout artiste, un voyage en Éthiopie en février 2018, a inspiré les illustrations proposées dans ce guide.




Quelques CONSEILS sur la randonnée en Éthiopie


La randonnée est une activité de plein air qui expose ses pratiquants à l’aléatoire des conditions climatiques, des rencontres vivantes... De potentiels dangers existent qu’il faut savoir réduire en ayant les attitudes adaptées et l’anticipation logistique permettant d’agir face aux difficultés rencontrées.


Quelques moyens mnémotechniques pour explorer l’Éthiopie avec la meilleure sécurité possible sont proposés ci-dessous.


La règle des 3S pour les activités de plein air


En Éthiopie, il n’y a pas de système de secours adaptés à l’aide aux randonneurs perdus, fatigués, blessés. Il faut avoir conscience de la nécessité d’être responsable et autonome. Le conseil majeur est de ne pas randonner seul et d’avertir quelques personnes de vos projets : localisation, parcours, temps pour atteindre les étapes.


La règle des 3 S vous permettra d’être préparé pour randonner responsable.


SOLEIL


Seulement à une dizaine de degrés au Nord de l’équateur, les rayons solaires qui frappent le territoire éthiopien sont agressifs pour le corps humain. Pour se protéger : chapeau ou casquette, lunette de soleil, crème solaire sont plus que conseillés.


SOIF


« L’eau, c’est la vie ». Contrairement aux idées reçues, l’Éthiopie est un des pays africains aux plus grandes réserves renouvelables en eau par le jeu climatique de ses hauts-plateaux. Mais si des accumulations d’eau alimentent des mares et cours d’eau en saison des pluies (de juillet à octobre), il faut prévoir un non accès à des sources d’eau sur la majorité des randonnées proposées. Par ailleurs, ces eaux ne sont que rarement potables. Il est donc impératif de prévoir quelques pastilles de décontamination de l’eau et de porter de l’eau potable en quantité pour éviter toute mauvaise surprise liée à des ruisseaux d’altitude ou de zones arides asséchés.


SANTE


Pratiquer la randonnée expose à des blessures et accidents potentiels : blessures musculo-articulaire pour lesquelles il est bon d’avoir un tube d’anti-inflammatoire (avec du niflomique acide ou type baume du tigre), un strap ; coupures pour lesquelles il est bon d’avoir quelques pansements et du désinfectant en dosette ; en complément un anti-douleur contenant du paracétamol ou de l’ibuprofène si vous pensez être sensible aux migraines (notamment à cause de l’altitude) ; en cas de problème digestif aigu quelques cachets contenant de la loperamide vous permettront de finir votre randonnée. Prenez garde au Mal Aigu des Montagnes. La capitale est située autour de 2600 m d'altitude mais la crête d'Entoto est à plus de 3000 m pouvant favoriser des maux de têtes. A plus de 3500m, la pression atmosphérique est fortement réduite ce qui diminue les possibilités d'oxygénation à chaque inspiration. Ainsi, une bonne condition physique facilite l'effort et il faut tenir compte de ses capacités dans les temps d'ascension, prévoir des pauses, adapter la charge des sacs.
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